
TROISIÈME DIMANCHE DE L’AVENT 

(Année B) 
 

Étude de texte et plan d’homélie :  

Jean 1,6-8.19-28 

 

Lectionnaire (LCL, page xiv)  

Ésaïe 61,1-4.8-11 

Psaume 126  

1 Thessaloniciens 5,16-24 

Jean 1,6-8.19-28 
 

1. Le thème du jour :  

La joie est le sujet des textes pendant l’attente 

de la venue du Seigneur.  Jean nous rappelle 

que ce Jésus est l’Oint de Dieu, c’est-à-dire 

celui qui a racheté son peuple.  Il est la vraie 

lumière du monde, celui qui procure le salut 
dans les ténèbres.  Nous attendons sa venue 

glorieuse qui sera aussi le jour de notre propre 

gloire.  C’est pourquoi il y a une telle joie. 
 

Dans le texte de l’Ancien Testament (Ésaïe 
61:1–3, 10–11), le prophète a une tâche 

merveilleuse.  Il apporte la Bonne Nouvelle 
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aux humiliés et à ceux qui ont le cœur brisé.  

Il appelle Jérusalem à se réjouir du don du 
salut.  Les jours d’obscurité sont terminés.  La 
reconstruction de la ville débute.  L’année du 

jubilé fait référence au jubilé messianique qui 
n’aura pas de fin.  Dans l’épître, Paul nous 

exhorte à être toujours joyeux!  C’est notre 

réponse face à ce que Christ a fait pour nous.  

Nous rendons grâce!  Dieu est fidèle à ses 

promesses.  Il achèvera le salut de son peuple 

lorsque Jésus reviendra.  Dans l’évangile, la 

vraie mission de Jean-Baptiste est exposée: 
donner témoignage à Jésus.  Il parle de la 

lumière du monde qui est la lumière des 

hommes.   

 

2. Enseignement biblique : 

Jean-Baptiste est le témoin prophétique et le 
précurseur du Christ.  Sa tâche consiste à 
attirer l’attention vers le Sauveur.  Il prépare 

la venue du Christ en prêchant la repentance.  

Il est la voix qui amène les gens à la 
connaissance de leurs péchés et à croire en 

leur Sauveur.  Sa voix sera toujours entendue 



par notre prédication alors que nous nous 

préparons pour la Deuxième Venue du Christ. 
 
3. Les demandes de Dieu et les promesses 

de Dieu : (Loi et Évangile) 
Paul spécifie le comportement que Dieu attend 

de son peuple.  Une vie joyeuse dans l’Esprit 

de Dieu est le résultat de la gloire future qui 

nous attend lorsque Christ reviendra.  De la 

même façon, la vie que Jean-Baptiste planifie, 

une vie de repentance, est la vie du peuple de 

Dieu dans ce monde.   
 

Lorsque Jean attire l’attention sur Christ, il 

s’agit de l’Évangile, la Bonne Nouvelle de ce 

que notre Seigneur fait pour nous.  De la 

même façon, Paul réfère à ce que Dieu a fait 

pour nous.  Il nous rend saints et 
irréprochables à travers la droiture du Christ.  
Il est le Dieu de paix parce qu’il a rétabli la 

paix avec nous.  Il a effacé la colère de Dieu 

face à nos péchés.  Ce Dieu est fidèle à ses 
promesses.  C’est le message central que nous 

devons prêcher.  Cela inculque la foi et la 



confiance et produit les bonnes œuvres que 

Dieu attend de nous. 
 
4. Objectifs du sermon :   

 a. Sur le plan de la connaissance :  Connaître 
Jean-Baptiste et son rôle. 

 

 b. Sur le plan émotionnel :  Nous voulons 

communiquer la joie de notre salut qu’il 

achèvera à son retour.  La foi et la confiance 

dans le Seigneur devraient grandir. 

 
 c. Sur le plan du comportement :  Vivre la vie 

de sanctification.   

 

5. Exégèse : 

C’est la joie qui marque ce troisième dimanche 

de l’Avent.  L’attente pour le Seigneur 
s’intensifie et procure une grande joie parmi le 
peuple de Dieu.  Dans leur détresse, ils 

attendent le Sauveur.  Cette joie s’exprime à 

plusieurs endroits dans la liturgie pour ce jour.  
Dans l’évangile, l’œuvre de Jean-Baptiste est 

exposée.  Il prépare le chemin pour la venue 



du Sauveur promis.  Cette période d’attente 

anime notre joie.   
 
Les évangiles de Jean et de Marc ne débutent 

pas avec le récit de la naissance du Christ, 
mais avec Jean-Baptiste.  Il est le messager 

prophétique de la venue Sauveur.  C’était une 

période sombre dans l’histoire d’Israël :  ils 

étaient sous l’esclavage d’une nation 

étrangère à qui ils devaient payer des taxes.  

De plus, ils subissaient les abus des soldats 

romains.  La nation attendait qu’un Sauveur 
les sauve, comme l’avait fait Dieu 1 500 ans 

auparavant lorsqu’il les libéra d’Égypte.  Jean 

devait diriger l’attention vers le Sauveur.  Mais 

en libérant Israël de sa captivité, Christ 

démontra qu’il n’était pas un libérateur 

ordinaire.  Jean souligne que le Sauveur 
envoyé par Dieu sauve du péché et de la mort.  
Jean n’est pas venu de sa propre volonté.  Il 

accomplissait une mission divine.  Il avait la 

tâche de rendre témoignage pour le Christ.  
Sa tenue vestimentaire et son alimentation 

attiraient l’attention.  Plusieurs sont venus 
l’entendre.  Il était la voix et l’instrument par 



lesquels les gens venaient à la foi en Christ.  

La foi et la confiance dans le Sauveur sont les 
principaux objectifs de la prédication de Jean-
Baptiste.  Car la foi est le seul moyen par 

lequel nous pouvons recevoir Christ. 
 

Les chefs religieux juifs avaient envoyé une 

délégation afin de s’enquérir à propos de Jean 

et de son message.  Sa réputation s’était 

répandue dans toute la nation.  Mais il ne se 

prenait pas pour autant pour un héros.  Il 

disait qu’il n’était qu’une simple voix prêchant 
la repentance.  Il appliquait la prophétie 

d’Ésaïe 40,3 à son ministère.  Il préparait le 

chemin pour la venue du Christ lorsqu’il 

appelait les gens à la repentance.  (À propos 

du concept de repentance, voir l’étude pour le 

deuxième dimanche de l’Avent).  Jean n’était 
pas le Christ.  Il n’était pas Élie, le prophète 
de l’Ancien Testament dont ils attendaient le 

retour avant la venue du Sauveur.  Un chariot 

de feu avait amené Élie au ciel (2 Rois 2,11).  
Malachie (4,5) prophétisait que Dieu allait 

l’envoyer avant le grand jour de la venue du 
Christ.  Les Juifs l’interprétaient comme son 



retour physique sur terre.  Jean nie cette 

perversion de la prophétie.  Il n’était pas non 
plus le « Prophète » dont Moïse parlait 
(Deutéronome 18,15,18), c’est-à-dire celui qui 

allait racheté Israël.  Jean nie toutes ces 
interprétations des Juifs qui recherchaient un 

soulagement terrestre à l’oppression.  Jean est 

venu rendre témoignage au Messie.  Jean 

voyait sa seule fonction comme un acte de 

témoignage.  Il rejetait tout titre qui attirait 

l’attention sur lui au lieu de sur la Lumière.   

 
Jean baptisait les gens.  Ainsi, ils lui 

demandèrent par quelle autorité il le faisait.  

Seuls les gens purs pouvaient s’approcher de 

Dieu (Psaumes 51,2; 24,4).  Les pécheurs ne 

pouvaient pas s’approcher du Dieu saint.  Le 

baptême de Jean lavait du péché.  Ainsi, ils 
pouvaient recevoir le Fils de Dieu qui allait 
venir parmi eux.  À travers ce baptême, les 

Juifs devenaient saints, purs et innocents.  

Même dans son baptême, Jean attirait 
l’attention vers le Christ, le plus grand.  En 

vérité, il n’était pas digne de faire la moindre 
chose pour lui puisqu’il n’était qu’un simple 



être humain.  Christ allait baptiser avec le 

Saint-Esprit puisqu’il était le Fils de Dieu.   
 
Jean était le témoin de la lumière qui était 

Jésus.  La Lumière était Dieu (Psaumes 27,1; 
104,2; Ésaïe 42,6; 60,19).  À travers 

l’incarnation Dieu est venu dans le monde.  Il 

a pris la forme humaine.  Ce Jésus est vrai 

Dieu et vrai homme.  La lumière est le 

contraire des ténèbres.  Dans ce monde, les 

êtres humains sont confrontés aux ténèbres.  

Ces ténèbres démontrent que nous sommes 
captifs dans le filet du péché et de la 

culpabilité.  Nous vivons dans l’ombre de notre 

nature pécheresse.  L’abus d’alcool et de 

drogues illustre bien les ténèbres dans 

lesquelles l’humanité vit.  Toute forme 

d’addiction démontre bien à quel point nous 
pouvons être captifs.  Nous ne pouvons pas 
nous en sortir nous-mêmes.  Tout cela n’est 

que la pointe de l’iceberg.  Le péché est notre 

maître à tous.  Nous sommes tous esclaves du 
péché et nous ne pouvons pas nous en 

défaire.  Il conduit invariablement à la mort, le 
salaire du péché (Romains 6,23).  Jésus 



amène la lumière dans cette situation.  Le 

Seigneur utilise le symbolisme de la lumière 
afin d’exprimer qu’il procure le salut du péché 
et de la mort (Jean 8,12; 9,5; 12,46).  Sa 

mort nous libère du péché et nous réconcilie 
avec Dieu.  Le dix-huitième siècle est reconnu 

comme étant le « siècle des lumières ».  C’est 

à cette époque que la lumière, c’est-à-dire la 

science et la connaissance, vint remplacer 

l’obscurité qui envahissait le monde à travers 

diverses superstitions.  La science et la 

connaissance représentaient une nouvelle 
lumière pour l’humanité, une lumière qui allait 

la libérer.  Mais cette lumière ne pouvait pas 

briller dans les ténèbres du péché et de la 

mort.  Seul Jésus est la vraie Lumière.  Il a 

conquis le péché et la mort.  À travers lui, la 

mort a perdu son pouvoir sur nous comme 
l’affirme Paul dans 1 Corinthiens 15,55.  La 
victoire du Christ nous libère du péché, des 

ténèbres et de l’esclavage du péché (Jean 

8,36; Romains 6,18; Galates 5,1). 
 

6. Application : (Comment ce texte 
m’affecte-t-il?) 



Le texte de l’évangile et le texte de l’épître ont 

le même message :  la sanctification.  Ce 
dimanche, nous apprenons comment il faut 
vivre afin de ne pas perdre notre précieux 

héritage.  Les deux textes fournissent la 
même application :  une vie de sanctification. 

 

7. Plan : 

Titre :  Nous nous réjouissons lorsque nous 

entendons le témoignage rendu au Christ, la 

Lumière du monde. 

Introduction :  Nous nous réjouissons ce 
dimanche alors que nous considérons avec 

hâte notre ultime sauvetage.  Lumière signifie 

salut, c’est-à-dire notre sauvetage selon ce 

monde.  En plus d’être cette lumière, Christ 

amène cette lumière à un peuple qui vit dans 

les ténèbres du péché et de la mort. 
 
I. Exégèse :  La mission de Jean :  Il a été 

envoyé pour rendre témoignage à la Lumière. 

 A. La personne de Jean et sa mission. 
B. Christ est la Lumière et il nous a sauvés 

du péché et de la mort.   



C. Ce message de sa venue est la cause de 

notre réjouissance. 
 
II. Application :  Comment devons-nous vivre 

en tant que les témoins du Seigneur, la 
Lumière du monde. 

A. Nous avons la même mission que Jean.  

Nous préparons le monde à entendre 

parler de cette Lumière. 

B. Nous rendons témoignage à cette 

Lumière par nos paroles et par notre 

comportement. Notre joie devrait être 
évidente partout. 
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